Ecole primaire publique 

Cycle 2 : cycle des apprentissages fondamentaux. 

Ensemble du projet de programme.
 Impression de la disparition des cycles. Incohérence préambule sur la liberté pédagogique et ce qui est écrit dans le corps du texte. Evaluation des enfants utilisée pour comparer et évaluer les pratiques des enseignants et les résultats des écoles. Enseignants rendus responsables par leur pratique pédagogique de l’échec. Horaires pas tous quantifiés et non adaptés à l’inflation des contenus. Certains horaires excluent les dispositifs tes que les classes à PAC. Quid des effets de ces programmes sur les enfants en terne de stress et pour appréhender ces notions à un âge trop précoce.

Conception de l’apprentissage : mémoriser, appliquer sans construire de sens (contraire au constructivisme) Culture ? Transversalité ? 

Domaines d’apprentissage :


Français.
LECTURE

On sait que la majorité des  enfants de début de CP ne peuvent pas avoir acquis la 20taine de correspondances entre lettres et sons. 

En fin de CP on considère que les enfants sont lecteurs, ayant acquis tous les sons même les sons complexes, on nie la conception de la scolarité en cycle.

CE1 aucune révision des sons et confusions de sons n’est envisagée.

Aucune prise en compte du stade de développement de l’enfant pour chaque âge. Précocité des apprentissages demandés.

Liberté pédagogique en lecture en contradiction avec la formulation «  judicieux d’utiliser un manuel de qualité ». 

Qui détermine que ce manuel est de qualité  en contradiction avec le préambule qui parle de liberté du choix des méthodes et des démarches en faisant confiance aux maitres.

Que sont des textes patrimoniaux ?

LANGAGE ORALE X 

RECITATION : plus rien en création, sur le plaisir, les rimes. On est dans la restitution pure, la technique du dire.

VOCABULAIRE : mots de même famille, mots contraires, synonymes/antonymes, ordre alphabétique

= glissement de notions de CE1 et CE2 au CP ! Surcharge : comment apprendre à des enfants en 1 an et en même temps commencer l’apprentissage de notions en vocabulaire.

En CE1, dictionnaire = trop précoce.

Certaines notions de découverte du monde apparaissent dans le domaine du vocabulaire en CE1, sous forme de leçons de choses. 

Inventaire, imagier, catalogue de mots nouveaux, sans donner de sens, sans contexte, sans démarche pédagogique intéressante.

ECRITURE

Pas de différence entre le graphisme et la production écrite.

Dans les programmes de 2002, production écrite sont différenciées. 
C’est écrire pour le beau geste, la calligraphie, et non plus pour la communication, être lisible pour communiquer. 

En CE1, on passe d’une production de 5 à 10 lignes.

GRAMMAIRE

Le repérage dans le temps pose problème chez les CP, alors comment traiter le passé, présent, futur et la conjugaison ?!

Confusion des rédacteurs du programme entre nature et fonction.

Aucune manipulation de langue. Leçon application.

Plus d’observation réfléchie de la langue.

Sensibilisation aux compléments circonstanciels parachuté entre les noms, le groupe nominal et de nouveau le nom.

Grammaire/ conjugaison mélangées.

La coordination : ???

ORTHOGRAPHE :

« Commencer à utiliser de manière autonome les marques du genre et du nombre » en situation de dictée.

= notions du cycle III.

CONCLUSION : 

Impossible en CP avec l’apprentissage de la lecture de traiter les notions grammaticales. Pas assez de temps compte tenu des heures, irréaliste et incompatible avec les développement des enfants. Postulat que les enfants partent tous avec le même acquis. Plus de prise en compte de l’hétérogénéité des classes, du rythme, du milieu socio-culturel des enfants.

Éducation physique et sportive.
Baisse des exigences, activités très réductrices. Plus rien sur les sentiments, l’expression, la créativité.

Plus de transversalité entre les activités sportives et les notions disciplinaires.

Pratique d'une langue vivante.
 Difficulté d’aborder une nouvelle langue à l’oral et à l’écrit quand on commence à peine à maîtriser sa langue maternelle. Mettre en difficulté les enfants déjà difficulté.

1h30 = volume horaire énorme alors qu’il y a très peu d’heure pour découverte du monde, TICE, histoire de l’art…

Etonnant de commencer les LVE au CP quand toutes les écoles n’ont même pas les moyens de le faire au cycle III.

Découverte du monde.
 Incohérence des grandes dates. Dates qui ne correspondent pas au programme de maths. Pas de sens donné à l’enchaînement des événements.

Contradiction entre découverte du temps proche de l’enfant avec mémorisation de dates dont l’espace temps ne peut pas être maîtrisé, sans que la chronologie ait été construite.

Quelle volume horaire ?!

Plus d’investigations, plus de cahier d’expérience.

Echanger, décrire, distinguer, questionner, justifier son point de vue en fin de CE1 se travaille et demande énormément de temps, en contradiction avec le volume horaire. 

Environnement numérique ? 

Pratiques artistiques et histoire des arts.
Nouveauté : exigence mesurée = mémorisation pure.

(ex : les familles d’instruments)

Connaissances à mémoriser sans aucun sens ! 

Instruction civique et morale.
Dressage comportemental. Les maximes ne sont pas à être apprises sorties de leur contexte au quotidien. Nécessité d’aborder ces notions lors des événements dans la cour et , pratique de classe.

Sur les progressions pour le CP et CE1 en mathématiques
CP :

Absurde : la multiplication au CP, les techniques opératoires de l’addition et de la soustraction. 

Et toutes les techniques opératoires au CE1(voire la division par 2 et par 5).

La notion de valeur de position du chiffre dans le nombre a disparu. Comment peut on donner du sens aux opérations sans comprendre ça.

C’est au détriment du calcul mental car c’est l’application d’une technique et non plus la possibilité d’utiliser des stratégies de calcul réfléchi. Pas de travail sur le sens de chaque opération.

Plus de rubrique problèmes, en tant que telle (1 page dans les programmes de 2002).

Il n’y a rien sur la construction du nombre.  Plus du tout de manipulation, besoin de travailler sur des objets. On apprend les techniques et on applique.

Dans le calcul : on apprend, on restitue mais abandon du calcul réfléchi.

Géométrie et grandeurs et mesures : programme de CE1 bascule en CP et programme de CE2 bascule au CE1.

Pas de prise en compte de la motricité fine. 

Aucune construction du savoir.
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Cycle 3 : cycle des approfondissements. 

Ensemble du projet de programme.
 Des progressions figées pour les années de cycles ne permettent pas d’avoir la souplesse d’un travail en équipe qui permette de s’adapter aux rythmes des élèves. Ces progressions sont contraignantes pour les élèves et les enseignants. Elles peuvent être sources de conflits, de tensions avec les familles en cas de difficulté que pourraient rencontrer certains élèves. 

Lorsque nous travaillions en cycle, nous nous répartissions les progressions. Une progression par cycle nous paraît plus adaptée pour les élèves ce qui n’empêchait pas que le programme était couvert. 

Quelle part reste-t-il pour le travail en équipe ? Quelle cohérence d’apprentissage pour le travail des enfants si les cycles disparaissent ?

Nous déplorons qu’il n’y ait plus cette prise en compte de la globalité de l’enfant. Seule la dimension de l’élève est retenue. La notion d’épanouissement, de plaisir, de découverte, de merveilleux disparaît. Il faut quand même que l’élève prenne plaisir à venir à l’école !! Cela ne veut pas dire que nous n’imposions pas de contraintes mais ces contraintes sont d’autant mieux acceptée que l’élève prend plaisir à venir à l’école. 

Le manque de réalisme de ces programmes est aussi dû à l’absence d’horaires prévus pour chacune des disciplines enseignées.

Nous nous demandons qui sont les auteurs de ces programmes ? 

Ces nouveaux programmes sont une pédagogie au rabais où on ne construit plus les savoirs. Ils sont plus notionnels, avec une augmentation de la quantité des notions à assimiler au détriment d’une ambition plus globale, plus citoyenne et plus équilibrée, comme l’étaient les programmes de 2002. 

D’une manière générale, nous faisons le constat que l’évaluation des programmes de 2002 n’a pas été faite. Que ces programmes méprisent notre travail ! Nous ne sommes pas d’accord sur les nouvelles orientations proposées et sur la façon dont cette concertation s’est déroulée. 

Domaines d’apprentissage :


Français.
Nous ne sommes pas d’accord sur l’alourdissement des programmes (exemple futur antérieur, passé antérieur…). Pourquoi rajouter des notions alors qu’un certain nombre d’élèves sont déjà en difficulté sur certains points ? (par exemple pour la passé simple) 

En grammaire, trop de notions nouvelles qui étaient vues auparavant au collège. Les élèves vont avoir du mal à retenir cet ensemble de terminologies, ensemble qui ne nous paraît pas pertinent d’acquérir à cet age. 

Nous préférons privilégier l’étude de la langue au service de la lecture et de la production d’écrits. 

Nous désapprouvons la disparition des axes transversaux dire, lire, écrire alors que le langage orale n’est présent que dans le français. 

Les leçons de vocabulaire sont décontextualisées donc donnent peu de sens aux apprentissages. 



Mathématiques.
Nous sommes opposés aux glissements des notions nouvelles, dont certaines étaient étudiées au collège. (division au CE2, aire du triangle, division des nombres décimaux, problèmes sur les vitesses, cercles, cylindre, prisme …) 

Éducation physique et sportive.
Quatre heures, c’est trop !! Les lieux et le matériel sont largement utilisés ! 

Le marquage des points dans les jeux de raquettes dans un match à deux nous a bien fait rire !



Culture humaniste.
 En géographie, nous regrettons la disparition de l’étude du monde, les rapports nord-sud, la mondialisation. 



Pratiques artistiques et histoire des arts.
Disproportion !!

Instruction civique et morale.
 Nous voulons former des citoyens actifs et acteurs de leur vie collective et citoyenne. Nous ne voulons pas former des citoyens passifs éduqués à coups de maximes, de formules. 

Par exemple, dans notre école, nous mettons en place des conseils de délégués qui ont un rôle important dans la vie de l’école. Nous construisons dans les classes les règles de vie collective. Cela passe par des débats et des échanges d’idées qui nous semblent beaucoup plus formateurs que la simple intégration à la collectivité de la classe et de l’école.  

Cette démarche nous permet de favoriser la question du respect de la valeur humaine. 
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